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Mariée a un jeune loup de la
finance, Adeline s'ennuie.
Bardée de diplomes elle devient
la femme de confiance du
patron d'un groupe interna-
tional. Dés la premiére étreinte,
elle découvre un plaisir nou-
veau dans les bras de cet
homme qui lui fait vivre des
aventures insolites. Elle devient
une esclave toujours préte a se
donner a des inconnus pour le
plaisir de son amant.
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